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INTRDDUCTIDN 

Depuis quelques annees, divers rapports [ Rapport 

Vandevoorde , 1981, Rapport Pingaud-Barreau, 1982 ] ont 

montre la tres grande insuffisance du reseau de bibliotheques 

publiques, et le faible taux de Frequentation de ces 

bib1iotheques. Afin de remedier a cette situation, 

1e gouvernement a elabore une nouvelle politique culturelle. 

Elle touche aussi bien le monde de 1'edition, des 

ecrivains, que celui des bibliotheques. Pour ces dernieres, 

1'objectiF a atteindre, consiste a doubler le nombre de 

lecteurs. 11 devrait pouvoir atteindre 20 % de la population 

contre 10 % seulement, aujourd * hui. Une importance 

toute particuliere est accordee aux initiativessisffiaptibles 

de contribuer a Favoriser 1'acces aux publics peu ou 

non 1isants a la lecture. C'est ainsi qu'on cherche a 

investir de nouveaux 1ieux, pour conquerir de nouveaux 

publics. C'est dans cette perspective que sfinscrit 

notre travai1. I1 n'est qu'un aperqu sur un milieu 

heterogene et complexe. 
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CHAPITRE I : OBJET OE NOTRE RECHERCHE 

1 3 CHOIX DU SUJET 

Par definition, 1'immigre est celui qui vient 

s'installer dans un pays etranger d * une maniere durable, 

ou meme definitive. Ce concept d'immigre est un concept 

flou, qui recouvre des realites differentes, On distinguera 

1'immigration estudiantine, de 1T immigration des travai1leurs. 

•e la meme fagon, au sein du groupe des travai1leurs, 

apparaissent des differences, entre ceux qui habitent les 

foyers et ceux qui vivent en H.L.M, par exemple. 

Notre choix s'est porte sur les travailleurs 

des foyers, ceci pour trois raisons : 

- la premiere est leur isolement. Ils disposent 

de tres peu de moyens mater iels et f inancier s. Oip les 

retrouve concentres dans les foyers, ou ils sont margina-

lises et rejetes par la population locale. 

- la seconde raison decoule de la premiere, a 

savoir que la politique du gouvernement, ou celle d'autres 

organismes prives, atteignent rarement les foyers. Elles 

s'adressent plus particulierement a 1'immigration 

familiale, implantee dans un tissu urbain, ou se retrouve 

egalement le quart-monde franqais. On a ainsi des actions 

en faveur des femmes : centres sociaux qui dispensent des 

cours de couture, d'hygiene, d'alphabetisation; des actionss 

en faveur des adolescents : animation de quartier, centres 



sociaux, Maisons des Jeunes ...0'autre part, 1'etat des 

recherches sur cette categorie de population nous a 

Fortement motive. En eFFet, rares sont les etudes 

entreprises sur 1a 1ecture dans l e  milieu immigre. 

Les principales recherches portent sur les enfants 

des immigres, plusieurs notamment sur leur comportement 

dans les bibliotheques.On a souvent donne pour explication, 

1'absence de role educatif des parents. Les remarques 

disparates, mais pertinentes de ces etudes, nous ont 

pousse a "creuser" d'avantage cette question, aFin de 

mieux connaitre qui sont ces adultes, et quels sont leur 

contact avec le livre. 

2 ] HYPOTHESE 

Une preoccupation nouve11e est apparue aujourd'— 

hui, parmi ceux qui s'interessent a la lecture publique : 

celle des droits culturels des immigres. En eFFet,on 

assiste durant ces dernieres annees, a une prise de 

conscience assez large par 1'opinion publique, de la 

presence de ces rni 11 ions de travailleurs etrangers en 

France. Une sorte de decouverte s'est Faite : ces gens 

qui vivent et travai1lent en France, deracines de leur 

milieu, ne participent plus en dehors de leur activite 

professionnelle, a la vie d'aucune societe. 

Ils se cantonnent au cercle restreint de quelques 

compatriotes et amis. L'individu en souffre et devient 

marginal. Comment peut il resoudre les problemes de sa 

vie ? Quelle place peut il accorder a la culture ? 

Peut on Faire quelque chose pour rapprocher le livre, 

sur les lieux de sa vie ? 

Pour cela, nous avions pense Faire le recensement 

et la typologie des ouvrages lus dans les Foyers. 

Mais une premiere approche du milieu, nous a detourne 
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de cet objectif ( 1 ]. Cette realite [ la non-lecture] 

nous a amene a reflechir sur les besoins reels des 

travailleurs immigres en matiere de lecture, et sur les 

obstacles a 1'introduction du 1ivre dans ce milieu. 

Ces deux centres d'interet se sont reveles diFFicilement 

dissociables, car i1s no bont que les deux Facettes d'un 

meme probleme, celui de 1'extension de la lecture publique 

aux populations speciFiques. 

3 ] METHODE 

Pour mieux cerner le sujet, i1 serait interessant 

d'etudier tous les Foyers, et donc d'avoir des donnees 

exhaustives. Cependant, le cadre de notre travai1, et les 

moyens dont nous disposons, ne nous le permettent pas. 

Nous avons juge preFerable de nous consacrer aux Foyers 

geres par la Maison du Travailleur Etranger [ M.T.E]. 

car Cclla gi Fait un eFfort, en matiere d'animation 

cu1turelie plus important que ceux d'autres organismes 

tels la SONACOTRA C Societe Nationale de Construction pour 

les Travailleurs ], 1a MAJO £ Maison des Jeunes Ouvriers ] 

1'AFTAM [Association pour la Formation et 1'acceui1 des 

Travailleurs Migrants ]. Ces societes bien souvent s'en 

tiennent a leur role de gestionnaire. 

L'enquete des seize Foyers etant trop Fastidieuse, 

nous nous sommes concentres sur quatre Foyers, qui 

presentent des divergences quant au Fonctionnement des 

activites culturelles mises en place par la M.T.E. 

II s'agit du : - Foyer General Frere , 

- Foyer Paul Kruger, 

- -Foyer Saint Pierre de Vaise 

- Foyer Nicolas Garnier. 

C 1 ] Premiers apergus de 1'enquete. 



- 5 -

A 1'interieur de ces Foyers, nous avons prcgede a des 

entretiens directifs, avec un questionnaire etabli en 

fonction de notre hypothese de depart. Ce questionnaire 

s? articule autour de trois axes : 1'identification du 

travai1leur , la pratique ou non pratique de la lecture, 

les activites en dehors du travai1. En ce qui concerne 

le choix des personnes interrogees, nous avons considere 

le rapport entre la population totale des foyers et le 

nombre d'habitants de chaque foyer . Nous avons obtenu 

une moyenne de cinquante personnes, dans la mesure ou 

la plupart des foyers M.T.E. regoivent de 200 a 220 Per~ 

sonnes [ 2] Apres avoir defini 1'echant i1lon, nous avons 

teste le questionnaire sur un npmbre reduit d'occupants. 

Cette pre-enquete, nous a permis de reformuler nos questions 

par rapport surtout au niveau d'instruction de la 

population en presence. 

La principale difficulte a reside dans les 

conditions de deroulement de 1'enquete. Cette difficulte 

fut double.Tout d'abord, i1 fallut conci1ier nos horaires 

de cours avec la disponibiiite des enquetes . Or le foyer 

est un 1ieu de passage, i1 y a des gens qui partent au 

moment ou d'autres rentrent pour se coucher, en raison 

des horaires d'usine. Les uns sont presses, les autres 

fatigues, C'est donc principalement en fin d'apres-midi 

que les interviews ont eut lieu , dans la cuisine commune, 

ou les travailleurs preparent leur repas. La cuisine est 

un lieu de rencontres^lle nous a semble preferable a la 

chambre particuliere, en raison du nombre de personnes 

qui s'y trouvent, et au caractere moins personnel de 

1'endrcit. Ce qui aurait pu constituer un handicap, a 

savoir le nombra important ds va et vient , s'est avere 

un avantage insttendu. II nous a permis de resoudre notre 

seconde difficulte, le probleme de la langue. La moitie 

des enquetes maitrisent mal la langue fran^aise et 

s'entretiennent en arabe. Les personnes connaissant les 

deux langues nous ont servi d'interpretes . 

[ 2 ] Etudiants et Franqjais non compr i s. 
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Ceci nous a permis egalement de rentrer en contact plus 

Facilement, et de gagner la confiance de certains. Nous 

avons pourtant rencontrer des reticences, voir des refus 

de repondre chez des Maghrebins . II s® agissait peut— etre 

de personnes en situation irreguliere ou qui simplement 

n'ont pas pergu le but de notre enquete pennant a un 

controle policier, par oxemple. Chaque visite de foyer 

a ete precedee d'une rencontre avec les directeurs, 

faoilitee par la Direction de la M.T.E, qui a bien voulu 

nous introduire aupres de ces derniers. 



CHAPITRE II : APERCU GENERAL SUR LES FOYERS M.T.E. 

1 ] PRESENTATION DE LA M.T.E 

La Maison du Travai1ieur Etranger est une associa-

tion de type 1901. Elle Fut cree en 1951. Appelee tout 

d'abord Maison de 1'AFrique du Nord, elle a pris sa 

denomination actueile des 1965, en etendant son action 

a tous les travai1leurs etrangers sans distinction de 

nationalite. La M.T.E gere 16 Foyers dont deux dans la 

Loire, et 14, dans le Rhone. Elle oriente son action vers 

les travai1leurs isoles, Ne se 1imitant pas a son role 

de gestionnaire, elle dispose d'animateurs et d'une 

association sportive et culturelle, aFFiliee a la 

F.S.G.T ( 3]. Cette association oFFre aux residents, la 

pratique de tous ies sports et de multiples activites a 

caractere cuiturel : seances de Films sur les pays d'origi-

ne des migrants, excursions dans la region, sorties de 

ski, representations theatrales... En ce qui concerne 

la lecture, 1'association dispose d'une bibliotheque 

centrale dont les Fonds sont constitues par des livres 

recuperes dans la plupart des Foyers. Ces livres sont 

tries et completes, puis divises en lots de 100 ouvrages, 

remis aux Foyers. Une rotation reguliere de ces lots, 

chaque six mois, donne ainsi acces a environ 1200 ouvrages, 

romans, bandes dessinees, livres en arabe.,. Bien que 

1a lecture ne constitue pas le seul domaine de 1'animation, 

on note une grande propagande autour du livre, dans le 

jourmal de 1'animation : "le perroquet " C 4 ] . 

[3 ] Federation Sportive et Gymnique du Travail. 

[4] Voir ANNEXE 
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Cest ainsi que 1' on trouve diverses incitations % la 

lecture, comme : " les beaux jours sont la, ceux qui 

aiment la lecture ne devraient pas oublier que beaucoup 

de Foyers ont un Fonds de 1ivres a leur disposition. 

Prenez un bon livre, installez vous sous un arbre ! " 

ou encore : " votre budget regorge encore d'argent 

alors que la Fin de 1'annee est proche. Pourquoi ne 

pas abonner votre Foyer en plus des journaux, a des 

revues Frangaises ou de votre pays ? I1 y a des centaines 

de titres interessants dans tous les domaines. Une variete 

suFFisante Fait une lecture agreable ! " C 5 ] 

A ces eFForts pour amener 1e resident a 1a lecture , 

s'ajoute 1'alphabetisation. A la base, des cours du soir 

sont dispenses dans tous les Foyers, pour 1'enseignement 

du Francais et un perFectionnement en langue arabe. 

A travers ces cours de langues, sont diFFuses des inForma-

tions pratiques pour Faciliter la vie de tous les jours. 

2 ] DESCRIPTION DU CADRE DE VIE 

D'une maniere generale, les Foyers subissent 

une double segregation geographique : ils sont concentres 

dans des communes ouvrieres C entre Vaise et Gorge de c 

ioup, pour le Foyer de Vaise, coince entre le boulevard 

Laurent Bonnevay et la zone industrielle de Vaulx en Velin, 

pour le Foyer Nicolas Garnier, Lyon 8° pour le Foyer 

General Frere, chambres donnant sur 1e boulevard Laurent 

Bonnevay, pour le Foyer Paul Kruger.] , en raison du 

prix des terrains et de 1'hosti1ite des municipalites 

des quartiers , et des banlieues residentielles. Ils sont 

localises a la peripherie des zones d'habitation. 

Cette implantation, leur trop grande concentration, et 

1 * apparence de ghetto que donnent certains etablissements 

c 5 ] " Le Perroquet " n° 5, mai 1982, n° 17, novembre 1982 
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suscitent 1'indifference, voir des reactions defavorables 

de la part du voisinage. Les immigres sont alors enclins 

a se replier un peu plus sur eux memes dans un hab itat 

qui est vecu, comme une caserne, comme un bagne, et qui 

devient a leur yeux, la man iFestation d * un rejet de 1' 

entourage. Cette double segregation engendre aussi une 

double fatigue supplementaire et des complications 

materielles dans la vie de tous les jours : allongement 

de la journee de travail du a 1'eloignement de 1'entreprise, 

ou du chantier, et temps perdu en deplacements, depenses 

de transports, provisions plus cheres si le foyer est 

eloigne de tout marche ou centre commeccial. Tout cela 

Fait du foyer, un 1ieu clos et diFFicilement accessible. 

Sur les seize Foyers que gere la M.T.E, chaque 

Foyer est dirige par un dieecteur 1oge sur piace , ainsi 

qu'un gardien, de nationalite etrangere. Le directeur 

est charge des taches administratives . Les residents 

elisent un consei1 de maison de 15 a 20 menbres. Les 

delegues qui y siegent sont amenes a debattre avec le 

directeur et 1'association de toutes les questions relatives 

a la vie du Foyer. Le conseil de maison elabore un regle-

ment propre a chaque Foyer et gere un budget mis a sa 

disposition pour Favoriser les activites socio-culturelles CB 3 

On denombre trois Foyers dortoirs dans lesquels 

les travai1leurs sont regroupes par chambre de quinze 

vingt, trente huit 1its. Ces trois Foyers datent d1anciennes 

conceptions sur les logements des ouvriers. Les autres 

Foyers sont organises en unites de vie de 8 a 20 residents. 

Chaque resident dispose d'un lavabo dans sa chambre, dans 

la cuisine commune, des points de cuisson, de placards et 

de casiers refrigeres. Le bloc hygiene est lui aussi 

commun aux residents. Les locaux collectiFs sont surcharges, 

la salle de television , qui Fait aussi Fonction de bar, 

C B 1 Le budget est vote en Fonction du nombre d'habitants, 

par le Fonds d'Action Sociale. On compte 60 Frs par personne. 
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est le plus souverrfc envahie par les joueurs de cartes. 

Les locataires , qui ont des horaires differents, doivent 

pourtant partager les memes 1ocaux , le probleme du bruit 

est penibie. Les cloisons entre les chambres sont souvent 

tres peu epaisses.A cela s'ajoute 11impossibi1ite de 

recevoir ses amis comme on le desire, la repression sexuelle 

qui accroissent 1'isolement. Les rapports entre les residents 

sont 1imites, on assiste surtout a des regroupements 

par - nationalites , qui privilegient d'autres activites 

que la lecture, tels les jeux de cartes, de dames, le 

tierce . 

Les conditions de logement doivent etre prises 

en compte dans le cadre de notre etude, car i1 a souvent 

ete prouve qu'elles jouaient un role determinant pour 

1'acces aux livres. Si la lecture doit se meler a la vie, 

aux besoins, aux actions, ne demande-t-elle pas certaines 

conditions sociales, qui font defaut actuellement ? 

3 3 RESULTATS DE NOS ENQUETES 

Nous allons examiner successivement les resultats 

obtenus suite au depoui1lement de notre questionnaire. 

Foyer Paul KrUger. 167 rue Paul KrGger, 69100 Vi1leurbanne 

C'est un des plus anciens foyers de la M.T.E. 

II a ete cree , i1 y a vingt ans et abrite 270 residents, 

dont 80 % sont des analphabetes. II n'existe pas de 

bibliotheque, car les livres ont ete retires depuis deux 

ans a cause de leur non-uti1isation. Selon le directeur 

du foyer, le frangais qui s'occupait du fonds de 1ivres 

etant parti , personne n'a pris sa suite , i1 etait donc 

preferable de redonner les livres a la M.T.E. 

Les residents du foyer sont pour la plupart des maghrebins 

qui travai1lent dans le batiment. Depuis deux ans , 
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des etudiants vivent egalement au Foyer, ils sont au 

nombre de quinze et tous d'origine marocaine. On compte 

aussi des Frangais, environ dix, qui au niveau de la 

qualiFication et de 1'age s'identiFie au reste des 

immigres .[entre 40 et 55 ans] 

La non-- lecture est une des caracter ist iques 

majeures, cinq personnes sur cinquante interrogees, 

declarent savoir lire . Ces iecteurs sont plus jeunes, 

ils se situent entre 25 et 35 ans. De nationalite 

algerienne, trois de ces lecteurs ont Fait des etudes 

secondaires et possedent leur C.A.P de mecanique. 

Malgre leur niveau d'instruction, leur lecture se iimite 

au journal local, et parFois aux journaux de leur pays 

si 1'occasion se presente de les acheter. Ceux ci 

deplorent 1'absence de bibliotheque au Foyer . En ce 

qui concerne 1es non—lecteurs, ils se situent entre 

40 et 55 ans. 11s n'ont jamais ete a 1'ecole, mais 

sont pour la plupart, alphabetises en arabe. Les COUPS 

de Francais dispenses au Foyer trois Fois par semaine, 

ne les interesssent pas, si on leur demande pourquoi, 

ils repondent le plus souvent a cause de leur age, 

ils se trouvent trop vieux pour aller a 1'ecole, et 

invoquent ega1ement 1e manque de temps. Selon le 

directeur, 1a television est une de leurs activites 

privilegiees, en particulier, les Films d'action . 

Le dialogue est secondaire. 

Foyer Nicolas Garnier. 76 rue Nicolas Garnier,69100 Vllleur-

banne. 

C'est un Foyer qui acceuille le plus grand nombre 

d'etudiants [ 60 ], et de Fran^ais C 29 ], sur une 

population totale de 281 habitants. La majeure partie 

de la population est Formee de maghrebins dont Algeriens 

et Marocains surtout. II n'esiste pas de salle de lecture 

dans ce Foyer, les livres sont stockes dans une piece 



- 12 

ou se deroulent en meme temps, les cours d'alphabetisation, 

Ceux qui veulent emprunter des livres s'adressent au 

directeur ou aux instituteurs , Ces instituteurs viennent 

trois fois par semaine pour les cours d'alphabetisation, 

ils sont au nombre de deux. Ce sont d'anciens membres 

de 1'A.A.R.P [ Association d'Animation pour ia Recherche 

de la Promotion 3, association de type 1901, et qui 

depuis quatre ans depend du Ministere de 1'Education 

Nationale. L'aiphabetisqtion touche environ 40 personnes 

dont la tranche d'age se situe entre 30 et 40 ans, mais 

la presence reguliere au cours n'est que de 10 personnes, 

environ. Les moyens utilises sont la video ou les montagesr 

diapos. On trouve aussi des 1ivres images accompagnes 

de cassettes. Parmi les personnes interrogees, 38 ne 1isent 

pas , ne suivent pas les cours d'alphabetisation, se 

trouvant fcrop ages ou n'ayant pas assez de temps. Ils sont 

pour 1a piupart entres en France depuis au moins cinq ans 

voire meme dix ans. Pour les lecteurs, le taux de lecture 

est pius important que dans le foyer Paul Kruger, c'est 

a dire 12, mais la pratique de la lecture reste faible.C? 3 

Selon le directeur, seulement 6 a 7 1ivres sont sortis 

depuis le mois de janvier. Ce sont des romans policiers 

et des bandes dessinees. Les lecteurs interroges declarent 

ne pas avoir de temps et denoncent les conditions de vie 

dans le foyer : bruit , manque de place dans la salle 

commune et visites incessantes dans la chambre. 

Foyer Saint Pierre de Vaise.8S rue St Pierre de Vaise, 

69009 Lyon. 

C'est un foyer dont les locaux appartiennent a la 

Sonacotra, mais qui sont geres par la M.T.E. 

Sur une population de 196 habitants, i 1 y a 113 tnancejv^es, 

63 ouvriers et 7 employes divers. II s* agit d'une 

population relativement agee entre 40 et 59 ans, vivant 

en France depuis 5 ans au moins. Le niveau d'etudes est 

C 7 3 11 y a un certain nombre de revues auxque1les 1e foyer 

est abonne : Le Progres , Video-7, . . . 
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tres bas. Plus de 1 a moitie des personnes enquetees, n' orrt 

jamais ete a 1'ecole. Cependant chez les Tunisiens, qui 

representent presque 1a moitie des residents C 80 sun 196 

au total ], i1 y a un fort taux d'alphabetises en arabe. 

Parmi les personnes que nous avons rencontre, nous avons 

trouve : 12 lecteurs en langue arabe, 6 sachant 1ire le 

frangais, et 32 non-lecteurs. Nous avons souvent vu des 

Tunisiens connaissant 1'arabe, en train de lire dans la 

cuisine et informant ainsi les autres residents. Le 

journa1 est achete en meme temps que le ticket de tierce. 

Le foyer de Vaise beneficie des 100 livres de la M.T.E, 

mais i1 n'y a personne pour s'en occuper, et aucun local 

a la disposition des eventue1s lecteurs. Certains des 

residents ignorent qu'il existe des 1ivres au foyer. 

Ils connaissent seulement 1'existence des cours d'alpha-

betisation, dispenses par une institutrice. Aucune des 

50 personnes rencontrees ne participent a ces cours. 

La television constitue 1'activite principale. On note 

particulierement dans ce foyer, une faible participation 

aux activites proposees par la M.T.E. 

Foyer General Frere.102 avenue General Frere, 69008 Lyon. 

C'ent>un foyer"ouvert en octobre 1973. Au depart, 

i1 na logeait que des ouvriers ayant un bon niveau de 

qualification. Par la suite comme i1 restait des places, 

d'autres ouvriers furent acceptes. Actuellement vivent 

dans ce foyer, une population de 260 residents avec un 

niveau de qual if ication heterogene. L ''origine des migrants 

est plus variee que dans les autres foyers : on trouve 

des Algeriens : 111, mais aussi 11 rrancais, 35 etudiants 

dont 15 filles, des Yougoslaves, des Africains, des 

Chinois, et des Viet-Namiens. Notre enquete a revele 

un taux de lecteurs bien plus eleve qu'ailleurs, 

puisqu'on a compte 20 lecteurs sur 50. Ce foyer dispose 

aussi d'une bibliotheque. 
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Le nombre de lecteurs du foyer merite qu'on s'y attarde. 

C'est 1o seul foyer, ou la bibliotheque fonctionne. 

Ces deux Faits ont un rapport evident, cependant ils 

ne suffisent pas a tout oxpliquer. La~ raisons sont 

a rechercher dans le dynamisme du directeur et dans le 

role preponderant d'un resident qui s'occupe de 1' organi-

sation de la bibliotheque. Ce dernier est un Marocain, 

travai1leur, sans Formation speciFique. 

Nous avons rencontre 20 lecteurs, mais la 

Frequentation de ia bibliotheque est bien sur plus 

eievee. De janvier 1iES3 a avril 1984, 113 personnes ont 

emprunte des 1 ivres au moins cin;q Fois, et 250 personnes 

sont venues a la bibliotheque au moins une Fois. Ces 

chiFFres comprennent ies anciens residents qui continuent 

de Frequenter ie Foyer. Ils empruntent regulierement 

les 1ivres de la bibliotheque. Ces lecteurs sont comme 

dans les autres Foyers, des gens appartenant a une 

classe d'age comprise entre 25 et 35 ans. Ils ont suivi 

1' ecole jusqu'au cycle secondaire. Parmi les enquetes, 

leur lecture est pius etendue : ce sont des journaux, 

comrne les quotidiens regionaux, mais aussi des rMvues, 

AFrique-Asie, Jeune AFrique,.. Les magazines de photos 

sont aussi tres prises. En ce qui concerne ies 1ivres, 

ce sont des romans policiers ou des bandes dessinnees. 

La bibliotheque beneFicie d'un local independant 

des autres activites. Les heures d'ouverture ont ete 

determinees en Fonction des horaires de la personne qui 

s'en occupe. La salle est integree au mame bloc que 

celui du bar , de la salle dejeux et du laboratoire -

photos. Cette situation Fait de la bibliotheque,un lieu 

de passage. Les gens y viennent aussi bien pour empruntsr 

ou lire sur place, mais aussi pour s'y rencontrer et 

discuter. Tous les ouvrages et periodiques sont en 

acces direct, et ranges selon leur contenu : livres 

en arabe, bandes dessinees... 
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Le Fonds de la bifcriiotheque est constitue de 

353 ouvrages dont 100 iivres Fournis par la M.T.E, 

150 livres achetes par le Foyer, 70 1ivres en Yougoslave 

( i1 y avait auparavant un nombre important de ressortissants 

de ce paysj, 33 1ivres en arabe acquis par dons ou achetes, 

15 volumes de 1 *encyclopedie "Alpha" . L'aChat des livres 

est occasionnel et rarement sur demande, contrairement 

aux revues, auxqueiles ie Foyer s'abonne en Fonction 

des demandes des utilisateurs. Ces diFFerentes revues 

sont : Jeune AFrique, AFrique-Asie, Mondial, Le Point 

( dont 1'abonnemsnt a ete arrcte recemment, un seul lecteur 

le consultant], Newsweek, [ pour ies Chinois et les Viet-

Namiens ], A1 Watan A1 Arabi, Ca m'interesse .. 

I1 est interessant de constater que 1es journaux cites 

par les lecteurs interroges correspondent avec ceux de 

la bibliotheque, ceux ci n'ont pas besoin d'acheter eux 

memes leurs journaux, comme cela se passe dans les autres 

Foyers. Les abonnements sont payes par le budget du Foyer; 

i1 y a egalement un bon nombre de dons : Auto-Moto, 

Paris-Match, Marie Claire, Jours de France , Photo-journal , 

Femme Pratique, V ideo 7 . Ils proviennent en general de 

personnes exterieures au Foyer. La bibliotheque dispose 

aussi d * un magnetoscope et de 20 cassettes video vierges 

pour enregistrer les programmes suivant les demandes 

des residents, i1 loue aussi regulierement des Films. 

La duree du pret est i1limitee, aussi bien 

pour les journaux que pour les 1ivres. Les periodiques 

sont repertories dans un carnet, ou la personne note 

le nom de 1'emprunteur, le titre du periodique et son 

numero. Pour les livres, chacun est represente par une 

Fiche, a cahque sortie, on porte sur la Fiche le nom 

de 1'emprunteur, son numero de chambre, la date d'entree 

et de sortie du document.L'organisation est tres simple 

et ne, necessite pas de moyens enormes. L'initiative 

est laissee au libre choix du resident qui malgre son 

travai 1 arrive a Fair-e de la bibliotheque un des secteurs 

les plus dynamiques du Foyer, ceci devrait etre un 

exemple pour les autres Foyers. 



- 16 -

L Q 0) Q 
D) IX N nj ru m m X™ II) o 
:J in (XI m T~ IX 
L \ m 
y 

o j 
CL C\J 

1 

j 

I 
If) 

i 
1 

0} T* f 
L T V v. ! in cu m IX to o 
/<D V- U3 V  ̂I y X™ to 
L V- s ru 
LL T •s- ! T •s- ! i i i „  ̂I 

i i i 
CD i f 

1 

L 

1 
i 

(0 0 

1 
i 

(0 
• H fVJ 1 
c rs m m $ 1 1 
L x- 0) "X l to in ix (XJ ru X- •; 
m I IX m (XJ CD 1 
o N 0) 

h (XJ | o N 0) 
l 

(XJ | 
m i v- 1 j 
z ! 1 J 3 

ffl 1 
0) 1 1 
• H i 1 (0 1 1 
> i 1 
0) tn in rvj m 1 

m "0 UD 
\ | 

tn X™ o 
IX 

m V (D CD 
m . X*™ 

n. v (VI 
-p 
m 

C 0) 
o r 
•H D 
•P 3 Lii a o !—i O 0) > 

tn < 
>- LU iii z UJ < LU LU _l 
< Z3 i—! Q Z yj LU o H H cn m 
0. D DC H tD u 1—! u Z3 cn =3 o DC _J 

H LlJ I < z o I- H a CD bJ < 
oc CD X DL < < cc oc z £E D > S— 
LL o tn tt 1- < o '3 =) O H o 
< < • LU LL M LL K~ h- > O' H 
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par nationalite 
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FOYERS Lecteurs Non-lecteurs •fcatal 

N. GARNIER 12 38 50 

G. FRERE 20 30 50 

P. KRUGER 5 45 50 

S-fc P. de VAISE 6 44 50 

Tableau 2. Repartitiondes lecteurs et non-lecteurs 

parmi les 50 personnes interrogees dans 

chaque Foyer. 
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CHAPITRE III : ANALYSE DES RESULTATS 

La confrontation des resultats de nos enquetes 

dans les quatre foyers fait apparaitre un pourcentage 

elsve de non 1ecteurs : 78,5 % , contre 21,5 % de 1ecteurs. 

Ces rcsu1tats nous amenant a tirer des caracteristiques 

communes aux quatre foyers. Les non-lecteurs sont 

principalement des travailleurs d'Afrique du Nord. 

Ils se trouvent dans une tranche d'age comprise entre 

35 et 55 ans. Ce sont en generai, des gens qui vivent 

au foyer depuis 5 a 10 ans voire plus. Ils n'ont jamais 

ete scolarises , bien que certains connaissent 1'arabe 

ecrit. Leurs secteurs d'activite sont le batiment et 

ia metailurgie. En ce qui concerne les lecteurs, le 

pays d'origine est souvent plus varie : Portugal, 

Turquie, mais aussi le Naghreb. La moyenne d'age est 

inferieure, elle est comprise entre 25 et 35 ans. 

On a donc une population qui a beneficie d'une scolari-

sation plus ou moins poussee, en general jusqu'en classe 

de troisieme. Leurs secteurs d'activite sont plus varies 

aussi, ils ont une qualification superieure : un bon 

nombre d'entre eux possedent le C.A.P en soudure, 

zinguerie, plomberie. D'autres travai1lent en tant que 

magasiniers. Ces resultats correspondent aux statistiques 

fournies par la M.T.E : 38,97% de manoeuvres, 42,38% 

d'ouvriers specialises, 14,67% de divers [ ils regroupent 

les lecteurs ], 73,05% de plus de 35 ans, 21,91% entre 

25 et 35 ans.[8 ]. Ces chiffres nous permettent de degager 

dans un premier temps, les obstacles a la lecture, ils 

concernent la plus grande partie des travaiiieurs des 

foyers, puis nous envisagerons le cas des lecteurs. 

[8 ] Voir annexe 
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1 ] LES DBSTACLES A LA LECTURE 

Les obstaoles les plus souvent denonces sont 

1' analphabetisme et 16 fnsnqufe.rde dsempBj i ' . Pourtant 

s' ils occupent une part determinante dans la non-lecture, 

sont ils reellement les seuls en cause ? Ne Faut-il pas 

aller chercher plus loin, particulierement dans le 

domaine culturel ? 

1,1 3 L'ANALPHABETISME 

Cest un des elements qui semble revenir le plus 

souvent parmi les enquetes. La plupart des travailleurs 

rencontres, nous disent ne pas 1ire, parce qu'ils n'ont 

jamais ete a 1'ecole , L'obstacle sur le chemin de la 

lecture semble donc venir de la meconnaissance de 

1'ecriture, verrou interdisant 1'acces au livre. Pourtant 

notre questionnaire nous a permis de deceler des contra-

dictions. A la question, " suivez vous des cours d'alpha-

betisation ? " 90% repondent non . A la question, 

" aimeriez vous en suivre ? ", 80% repondent oui. 

On peut donc se demander, que signifie cette contradiction ? 

Deux reponses sont possibles. D'une part, les enquetes 

auraient repondu pour justiFier leur bonne volonte, et 

on peut donc en deduire un sentiment de culpabi1ite, 

dans la mesure ou ils ne profitent pas de ce qui leur 

est oFFert. B'autre part, est ce que ce qui est oFFert, 

a savoir 1'alphabetisation, correspond reellement a 

leurs besoins ? La premiere supposition est diFFicile 

a veriFier, mais on peut tenter d'apporter une reponse 

a la seconde. 
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Les travailleurs disposent de 240 heures 

d'enseignement dans 1'annee, a raison de 6 heures par 

semaine, repartis en 3 seances. Le nombre des partici-

pants est tres Faib1e, environ 10 personnes par seance, 

voire moins. On voit donc que le nombre des participants 

ne correspond pas aux nombres de reponses fournies par 

notre questionnaire. Quelles sont les raisons qui empechent 

les travai1leurs de suivre les cours 7 On peut evoqusr 

deux raisons, les conditions materielles et le contenu 

des cours. 

Les conditions materielles recouvrent principa-

lement les heures ou sont dispenses ies cours. I1 s'agit 

de cours du soir, qui ont 1 ieu a partir de 18 heures , 

heure du retour de travai1. Souvent, ils n'ont pas eu le 

temps de se reposer et de preparer le repas avant d'aller 

au cours. Certains se levent tres tot C 4 heures souvent 3 

Lorsqu'ils Font les"trois-huit", et qu'ils travai1lent 

en equipes, 1'apres midi ou la nuit, ils ne peuvent venir 

au cours, et perdent ainsi trois a quatre seances. 

Ceci cause de nombreux abandons. Les horaires des cours 

ont ete etablis en fonction de la disponibi1ite des 

enseignants . Ce sont soit des benevoles qui donc eux memes 

travaillent, soit des instituteurs payes en heures 

supplementaires. 

Le contenu des cours laisse aussi fort a desirer. 

Ils se deroulent selon une alternance de lecture, copie, 

dictee. Parfois, i1 y a des exercices de calcul ou un 

temps consacre a la langue orale. Cette pedagogie trop 

scolaire est inadaptee aux adultes. La methode la plus 

couramment employee, tend a dissocier la vie reelle des 

immigres et 1'approche 1inguistique . Cette inadaptation 

provient aussi de la Formation des enseignants. Les 

moniteurs sont Formes trop hativement, les instituteurs 

qui enseignent eux aussi, sont parFois peu motives. 
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Ils ont tendance a transposer leur enseignement quotidien 

aux enfants, aux travai1leurs. 

11 faut tenir compte aussi des diFFicultes reelles 

de la langue. Dn ne peut que douter des chances d* 

apprentissage, si 1'on sait qu'i1 Faut environ 1000 heures 

pour apprendre a lire et a ecrire, alors qu'ils n'ont 

que 240 heures par an. 

1.2] LE MANQUE DE TEMPS 

Apres 1'analphabetisme, le manque de temps est 

la raison la plus souvent avangee. La aussi, le questionnaire 

revele une seconde contradiction. A la question : 

"Lioez veu3 ? ", les personnes repondent non, lorsqu * on 

leur demande pourquoi, elles evoquent 1e manque de temps, 

non le fait qu'elles ne savent pas lire. Cet empechement 

est avange en Fait comme une excuse, qui masque 1'objectiF 

principal, nous 1'envisagerons plus loin. En fait, les 

reponses au troisieme axe de notre questionnaire : 

les activites hors du travail, sont revelatrices. La 

television et le magnetoscope sont les deux activites les 

plus citees, puis viennent les jeux de societes. Television 

et magnetoscope appartiennent au meme type d'activite. 

Le fait qu * elles soient leo plus- s6l1ici-^es, s'explique 

assez facilement. II s'agit d'un plaisir "facile*. Apres 

une journee de travail fatigante, le moment "television" 

apporte de la detente, sans pour autant necessiter 

un effort manue1 ou intellectuel. Les films d'action 

sont les plus prises, car le scenario est generalement 

simple et toutes les actions visualisees. L'image 

1'emporte sur le texte. Les jeux de societes : jeux de 

dames, jeux de cartes ... permettent eux aussi, de 

retrouver ses compatriotes ou ses voisins de chambre. 

C'est un moment de discussion animee, ce qui n'est pas 
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tou jours possible peridarrt la journee de travail , en Fonotion 

du type meme de travai 1 exerge. . 

Cependant une etude comparative aurait ete intere-

ssante, quel est le nombre d'heures consacrees respectivement 

a la television et aux jeux de societes ? Le probleme 

de temps a StiS aussi evoque pour 1'alphabetisation. 

Certes les cours aussi bien par leur contenu, que par 

les horaires ne sont pas toujours adaptes aux besoins 

des travailleurs, mais les personnes rencontrees, en 

general, sont 1a depuis dix ans, voire plus. Le probleme 

du temps est souvent difficile a justifier. Comment 

expliquer que de nombreux travai1ieurs, trouvent le 

temps de passer leur permis de conduire ? Celui ci 

necessite, du temps et de 1'argent, ce qui n'est pas 

le cas de 1'alphabetisation. 

Certes le probieme de temps se pose a tous les 

hommes, dans tous les mi1ieux, dans une societe 

productiviste qui capte toutes les energies pour la 

production materielle et la rentabi1ite immediate. 

Mais pour les travai1leurs immigres, au dela de cette 

realite, se cache un autre probleme, celui du 

probleme cuiturei. 

1.3 3LE PRDBLEME CULTUREL 

On peut le resumer ainsi : "Est ce que les 

propensions a 1ire sont socialement indifferenciees ? 

autrement dit est ce que tous les groupes ont un egal 

besoin ou desir de lire ? Celui ci serait alors 

freine, que par les conditions socio-economiques . 

Autrefois, les migrants Portugais, Espagnols, 

Italiens, quittaient leur pays, pour tenter leur chance 
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dans un pays plus riche auxquels i1s entendaient s'assimiler 

le plus rapidement possible. Or la population a laquelle 

nous avons a Faire dans les Foyers, est une population 

mouvantes amenee a repartir dans son pays d'origine 

a plus ou moins longs termes. La raison de son sejour 

en France est motivee par le besoin de se nourrir, 

ainsi que sa Famille. Avant la culture ou plus simplement 

la lecture, passe la remuneration et la stabi1ite de 

1'emploi. Le travai1leur est en France pour une periode 

donnee qu'i1 cherche a expioiter 1e mieux possible. 

Ces annees passees en France, doivent se traduire par une 

promotion sociale au retour , comme le souligne G.Tapinon : 

" . . Le migrant cherche avant tout une promotion sociale 

au retour.Or cette ascension est^plus a meme d'etra fealisee 

par la constitution d'un capital Financier, que par la 

constitution d'un capital humain. Ce qui signiFie que 

le migrant est plus interesse dans une perspective a 

court ou moyen terme, de travailler en heures supplementaires 

qu' a invest ir dans une Format ion culturel.le. . " C 9 3 

Cette idee exprime a la Fois qu'i1 Faudrait un icertain 

temps pour apprendre a lire et que le temps passe 

serait de temps perdu. 

II Faut tenir compte egalement de 1'origine des 

migrants. Tres souvent ces travai1leurs appartiennent 

aux categories les plus deFavorisees de leur pays 

d'origine, en particulier pour 1'AIgerie ou i1 existe 

un proletariat urbain depuis longtemps. Ainsi, iis se 

reFerent a des valeurs auxquelles la lecture a peu ou pas 

de vaieur. 0'autres choses ont plus de valeur. Ainsi 

dans la perspective du retour, on va privilegier les biens 

materiels. C'est en ce sens que 1'on s'eFFcrcera d'avoir 

le permis de conduire. II est lui aussi, une cle a la 

promotion sociale car i1 sous-entend 1'acquisition 

Future d'une voiture.C10] 

C 9 ] cite par Eric-Jean THuMAS dans " La condition du 

travai 1 leur immigre en France " , Llnesco, 1982. 

C10] Facilites au niveau des douanes par exemple, pour 

1'Algerie. 
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Ces travailleurs ont aussi une^locjique du loisir 

et de la culture. La notiori de " plaisir de lire" est une 

notion 1iee a une classe, a un groupe determine, groupe 

auquel le travai1leur n'appartient pas. Ceux qui declarent 

avoir Fait 1'ecole arabe, savent en eFfet ecrire et lire 

en arabe. Mais ce savoir etait surtout utilise a des Fins 

re1igieuses. Le migrant n* a que tres peu 1'usage de 

1'ecriture dans sa propre societe. Ceci apparait lorsqu'i1 

a a rempl ir des .imprimes. 11 va reprendre la calligraphie 

traditionelle, cal1igraphie qui n'est plus utilisee 

actuellement, d'ou un certain nombre de problemes au 

niveau du dechiFFrage pour 1'employe. Le migrant aura 

plus tendance a s'inFormer par la radio que par les 

journaux. 

Une Fois en France, quels seraient les avantages 

reels qu'il acquierait s'i1 apprenait a lire ? 

Dans 1'immediat, ses conditions de travail ne seraient guere 

ameliorees, car les proFessions auxquelles il appartient 

en general, d' une part ne necess_J. tent pas 1' usage de la 

lecture, et d'autre part, ne permettent pas un grande 

"ascension"interne. L'apprentissage de 1'ecriture est 

long et diFFicile. I1 n'est pas pour autant prouve 

qu'une Fois sachant lire et ecrire, le travai1leur 

pratique la lecture. Ceci nous amene a voir le probleme 

des lecteurs. 
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2 ] LES LECTEURS 

Les resultats de nos enquetes nous montrent 

que les jeunes 1isent plus que les personnes d' un certain 

age, de meme les personnes qui ont un niveau scolaire 

legerement superieurfa ia majorite, ou a ceux qui ne sont 

jamais alles a 1'ecole. La typologie des ouvrages lus, 

laissent apparaitre des differences importantes entre 

les 1ecteurs. Seuls les lecteurs du foyer Generai Frere 

ont une lecture variee : journaux, romans policiers, 

bandes dessinnees... Oans les autres foyers, la lecture 

se limite aux journaux frangais d'informations , ils 

sont le plus souvent parcourus pour le tierce. II ne 

s'agit pas a proprement parler de lecture, mais plutot 

de dechiffrage. Mais cette approche de la lecture n'est 

pas pour autant a negliger. 

Cependant il n'y a pas de difference sociologique 

entre les lecteurs de ces foyers et ceux de General 

Frere. La difference est a rechercher au niveau meme 

de la structure des foyers. Au foyer Generai Frere, 

les possibilites offertes sont plus grandes. II y a 

deja, une bibliotheque fonctionnelie, avec un choix de 

livres varies. De ce fait, 1'acces aux livres est plus 

facile que dans les autres foyers. Car comme nous 1'avons 

vu preeedemment, i1 faut s'adresser au directeur, pour 

atteindre le stock de livres. Les directeurs sont 

souvent tres occupes, par la gestion comptable. Le 

reglement des loyers, varie en fonction des residents, 

certains beneficient de 1'aide personnalisee au logement, 

d'autres non ... II y a quelques annees, une experience 

avait ete tentee par la bibliotheque municipale de 

la Part Dieu, consistant a faire passer dans les foyers 

un bibliobus. Mais les foyers n'ayant pas de structure 
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d * accueil , ce sont ies directeurs qui s'en occuperent. 

Ceci se traduisit par un echec, dans la mesure ou ce 

depot constituait un surcroTt de travai1 pour ies 

directeurs. D'autre part, certains attachent peu 

d'interet a tout ce qui touche la culture. Leur Formation 

personnelle etant peu orientee dans ces domaines. 

L'augmentation du taux de lecture dans nos 

Foyers est donc bien lifeaux structures mises en place 

et a leur bon Fonctionnement. 
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CHAPITRE IV : PERSPECTIVE5 

Bien que les resultats de nos enquetes laissent 

apparaitre une situation peu brillante au niveau de 1a 

lecture, i1 ne s'agit pas de remettre en cause le foyer 

comme espace culturel. Imp1anter un systeme de pret de 

1ivres dans les foyers sans donner les moyens et les 

conditions de lecture est inutile. Une politique 

culturelle qui veut ignorer cette donnee de base tend 

toujours a mepriser et a culpabi1iser les groupes sur 

lesquels elle echoue. 11 est toujours plus facile d'offrir que 

determiner celui a qui on offre. Le succes de 1'offre 

suppose quelques connaissances sur la fagon dont les 

gens saisiront ces objets. L'offre culturelle plus que 

les autres ne peut se dispenser d1une connaissance diver-

sifiee des consommateurs. En tout cas , e1le a affaire 

a un probleme specifique, celui de la didactique et 

de la formation. 

Pour qu'une strategie de la lecture puisse 

s'implanter dans le milieu des immigres, i1 faut 

se garder de faire sortir les residents de leur culture, 

c'est a dire d'un univers aussi positif et aussi 

structure que tout autre univers cu1turel. II ne s* agit 

pas de cultiver ou d'assimiler, mais de faire rentrer 

ls livre 1a ou i1 etait jusqu'ici, inoperant. Pour 

cela, on peut s'appuyer sur doux operations : 

- redefinir 1'alphabetisation. 

- sensibi1iser la population concernee, 
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1 ] L1ALPHABETISATION 

Ce probleme touche non seulement les formateurs, 

mais aussi les editeurs. I1 Faut de meilleurs manueis 

plus compiets, plus conFormes a la realite de la 

migration. Une methode doit etre eiaboree, qui apianirait 

toutes les diFFicultes inherentes a un apprentissage 

tardiF, rapide, peu specialise d'une langue, de son 

ecriture et de sa lecture. I1 Faut renvoyer les 

enseignants a des manueis techniques, qui demandent une 

etude et non uniquement une rapide lecture. De meme, 

les renvoyer a des organismes specialises pour ce qui 

est du logement et du travai1 des etrangers. I1 Faut 

aussi leur Faire constater qu'il n'y a pas de solution 

preetablie a ces diFFerents ordres de problemes, mais 

seulement des pistes de recherche et en conclure 

que chaque cours doit secreter lui meme, les Fonctions 

de liaison avec le milieu environnant. 

2 ] LA SENSIBILISATION 

Ce sera le role a jouer des bibliotheques de 

iecture publique. Meme si 1'impact des bibiiotheques 

est tres etroitement lie au developpement socio-culturei 

s' i1 esfe des obstacles a la lecture qui ne sont pas du 

ressort des bibliothecaires, i1 demeure a ieur portee 

des moyens pour Faci1iter 1'acces aux livres et a 

1'inFormation pour developper le gout a la lecture en 

suscitant des besoins nouveaux. Avant d'inciter a la 

lecture savante, i1 Faut d'abord inciter a 1ire. 

Pour ce.la des actions concretes sont a mener dans les 

Foyers. Mais cela suppose aussi, qu'il y ait au prealable 
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dans tous les foyers, des structures pretes a accueillir 

le livre. Parmi ies actions a mener, la premiere qui 

nous parait essentieile, est ceile qui consiste a filraer 

la vie d'une bibi iotheque et ia projeter dans tous les 

foyers. Dans ce tournage, on pourra insister sur une 

salle comme la salle d'information generale, au rez de 

chaussee de la Bibliotheque Municipaie, ou encore sur 

la salle fl'exposition. Comme chacun des foyers possede 

un magnetoscope, on pourra profiter de la projection 

d'un film ou d'un match, pour diffuser le montage juste 

avant. Ceci permettra dans un premier temps, de demystifier 

1' "inst itut ion bibliotheque ". Cette derniere, pour les 

travailleurs, est souvent reservee aux inities. 

On peut aussi envisager des animations sur le livre, 

dans le foyer meme, ceci permettrait aux residents de 

" toucher " le iivre. 

Comme 1'audiovisuel a un tres grand impact, i1 

serait interessant de faire des cassettes de lecture, 

avec musique en arabe ou meme en francais, i1lustrant 

des images sur les differents pays d'origine. Ceci 

nous semble tres important, car 1'ecoute de ia musique 

s'apparente a un moment donne a ia 1ecture, dans la 

mesure ou i1 y a des pratiques de lecture collective 

chez ces populations. II y a un plaisir a entendre 

parier sa langue pour un travai1leur, qui n'en maitrise 

pas le sens ecrit. 

Toutes ces actlons necessitent, le detachement 

d'un bibliothecaire au moins une fois par semaine 

dans chaque foyer. II devra bien connaitre le milieu 

et meme si possible, parler la langue arabe . II devra 

travailler en dehors des heures habituelles, afin de 

pouvoir rencontrer les travai1leurs. 11 s'occupera du 

fonds de livres . Son travail ne se 1imitera pas a un 

travail de gestion mais bien d'animation : organisation 

de lecture a haute voix,lecture de poemes.. 
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Ce bibl iothecaire devra etre eri relation avec 

les organismes culturels et sociaux de 1a ville, les 

centres d'information et d'education permanente, voire 

aussi les bibliotheques dfentreprises. Ces dernieres 

ont un role important a jouer, car ellee B.mt un des 

1ieux privilegies ou le travailleur peut rencontrer le 

livre. 11 ya tres peu de 1ieux que les immigres maitrisent 

apres 1e foyer, 1e lieu de travail en est un. 
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CONCLUSION 

En conclusion de ce travail, nous pouvons donc 

dire que notre hypothese de depart est verifiee, La 

non-lecture caracterise les foyers des travai1leurs 

immigres, Cependant si ce Fait concerne la grande 

majorite des travailieurs, ia minorite n'est pas a negliger. 

Sur un aussi long chemin que celui qui va de la non-

lecture a la prise de possession de 1'univers de 1a 

iecture, les premiers pas que Font les lecteurs ne sont 

jamais a mepriser. On doit encourager toute lecture, 

quelie qu'elle soit, puisque rien n'est inutile de ce qui 

maintient en contact avec 1'ecrit et qui par 1a, Fait 

Franchir quelques etapes dans 1'appropriation d'une 

technique aussi laborieuse que la maitrise de 1'ecriture. 

Le type d'animation propose par la M.T.E, est 

interessant et a encourager. Cependant, i1 devrait etre 

plus oriente vers la lecture, qui trop souvent passe 

apres de nombreuses autres activites.L'exemple du 

Foyer General Frere represente un espoir. II prouve 

que 1'extension de la lecture aux Foyers est possible, 

pourvu qu'i1 y ait une structure, et des personnes 

de bonne volonte. Cette situation est cependant precaire, 

lorsque 1'on connait la mobilite des residents. L'avenir 

de la bibliotheque est donc liee au depart eventuel du 

resident qui s'en occupe, le cas du Foyer Paul Kruger 

i 1 lustre bien cette situation. Cest dans ce sens, 

que nous preconisons le detachement d'un bibliothecaire 

dans les foyers. Cette solution semble preferable a celle 

du bibliobus, qui ne sert qu'a distribuer les llvres. 

Le bibliothecaire par son contact avec les residents 

aura un r$le important a jouer au niveau de 1'orientation 
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et de la sensibilisation des personnes. II est donc 

certain, que les bibliotheques peuvent intervenir. 

•e nombreuses activites se developpent autour du probleme 

de la lecture et de son extension aux publics non-lisants. 

Ces actions doivent etre suivies et coordonnees. 

Comme le souligne Madame Guyonnet : " [..3 Si au lieu 

de laisser ces initiatives ponctuelles se developper 

de part et d« autre, il y avait regroupement et echanges 

[ la b.m ayant a ce niveau un role important a jouer3 , 

n'y aurait-il. pas la un espoir nouveau pour 1' avenir ? "C1 

Ce travail ne se veut pas la presentation 

de la lecture dans les foyers, il n'est qu'un apergu. 

II demanderait d'etre complete par une enquete a grande 

echelle, et plus approfondie. Nous souhaitons cependant 

qu'i1 puisse, malgre ses lacunes, contribuer aux efforts 

des bibliotheques, en vue d'atteindre un public nouveau. 

[113 GUYDNNET CMr.e 3 : — L 1 extension de la lecture publ ique 

aux populations captives, p.80. 
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NATIONALITE AGE 

PROFESSION Etudiant Travai1leur Autre 

NIVEAU D'ETUDES 

LISEZ VOUS ? Souvent 

De temps en temps 

Jamais 

SI VOUS NE LISEZ PAS, PDURQUOI ? - manque de temps 

- la lecture m'ennuie 

- je ne sais pas lire 

le Frangais. 

Dans ce dernier cas, suivez vous des cours dfalphabetisation ? 

oui non 

Aimeriez vous en suivre ? 

oui non 

SI. VOUS LISEZ , QUEL GENRE DE LECTURE PREFEREZ VOUS ? 

Livres d'histoire 

Livres de science-Fiction 

Romans policiers 

les revues magazines de sport 

de tierce 

_ de jeux 

_ de politique 

- Romans d'aventures 

- Bandes dessinnees 

- Livres dans la langue 

de mon pays d* or igine 

- journaux Frangais 

- - de mon 

pays d'origine. 

QUELLES SONT VOS ACTIVITES EN DEHORS DU TRAVAIL ? 

T ierce Television Radio Sport 



AU 31 DfCEMORE 198? 

RFPARTITION DEWOGRAPHIQUr  j )ES_ 

HEBERGES DANS LE FOYER 

NATIONALITES - de 25 ans de 25 5 35 ans + de  35  ans  TOTAL 

n?ais par option ..... 

s francophones d'Afriqu< 

29 36 52 117 

n?ais par option ..... 

s francophones d'Afriqu< 

3 11 26 40 n?ais par option ..... 

s francophones d'Afriqu< 4 19 3 26 

n?ais par option ..... 

s francophones d'Afriqu< 

24 240 1309 1573. 

res Nationalit6s 

21 138 508 667 

res Nationalit6s 

29 111 199 339 

res Nationalit6s 

1 1 3 5 

res Nationalit6s 

2 2 

res Nationalit6s 

1 13 25 39 

res Nationalit6s 

1 6 . 7 14 

res Nationalit6s 

15 43 54 112 

res Nationalit6s 24 42 13 79 
i  

res Nationalit6s 

TOTAL 152 660 | 2201 3013  '  
. f  

TOTAL 

5,04 % 21,91 % 71,05  % 100  % 

NATIOWLITES mariesz etoignes 
de leur famille 

Cii l ibatai res TOTAL 

mgais de souche 26 91 117 

i nga i s  psr option 10 30 40 

,s francophones cMfrique 10 16 26 

1369 204 1573 

584 83 667 

246 93 339 

2 3 5 

1 1 2 

32 7 39 

9 5 14 

rcs 

TOTAL 

93 19 112 
rcs 

TOTAL 

30 49 79 
rcs 

TOTAL 2412 601 : | 3013 
i 

rcs 

TOTAL 

80,05 % 19,95 % 100 7 



AU 31 OECEMBRE 1982 

QUAIIFICATION "RO F E S 5 IONNEL LF. - SECTEUR D 'ACTIVITE -

NAT IONALITES 

Q U A L I F I C A T I O N  
TOTAL NAT IONALITES 

Pens i onnes Manoeuvres 
Ouvn ers 
speci alis6s 

Aut res 
TOTAL 

Pens i onnes Manoeuvres 
Ouvn ers 
speci alis6s 

Aut res 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

15 15  55 32 117 anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

8 11 15  6 40 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

1 15  8  2 26 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

73 673 632 195 1573 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

14 280 296 77 667 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

8 109 162 60 339 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 

2 3 5 

anpais de souche 

a.nrai s par option 

ys francophonesd1Afrique 

geriens 

ini s i ens 

roc3ins,IB« 

ai iens 

pagnoIs 1 1 2 

irtugais 

iuqos laves 

ircs 

itres nationalites 

3 17 19 39 irtugais 

iuqos laves 

ircs 

itres nationalites 

11 3 14 

irtugais 

iuqos laves 

ircs 

itres nationalites 

50 50 12 112 

irtugais 

iuqos laves 

ircs 

itres nationalites 1 16 27 35 79 

irtugais 

iuqos laves 

ircs 

itres nationalites 

TOTAL 

'ourcentage 

120 | 1174 1277 442 3013 TOTAL 

'ourcentage 3,93 '/, 38,97 % 42,38 % 14,67 % 100 % 

S E C T E U R  D  ' A C T I V I T E  

NATICNALITES 
Bat iment 
Travaux 
Publics 

Industrie 
Metal-
lurg ique 

Chi mi e 
Text iles 

Commerce Autres TOTAL 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

33 41 5 7 31 117 • anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

6 16 3 15 40 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

3 16 2 2 3 26 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

730 491 55 26 221 1573 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

303 201 27 19 117 667 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

164 118 4 3 50 339 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

4 1 5 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

1 1 2 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

35 2 1 1 39 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

4 8 2 14 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 

44 33 4 31 112 

• anga i s de souche 

-anga i s par opt i on 

ays f rancophones d 1 Af ri que 

Lqeriens 

jnisiens 

arocains 

taliens 

spagnols 

ortuaais 

utres nationali t6s ...... 13 20 4 2 40 

TOTAL 

Pourcentage 

| 1389 947 101 | 63 513 ) j 3013 TOTAL 

Pourcentage 46,10 X 31,43 % 3,35 % 2,09 % 17,03 % 100 % 



AU 31 DECEM0RE 1982 

DUREE DU SEJOUR EN F RANCE 

NATIONAL I TES 

n^ais de souche 

nQais par option 

s -f rancophones d'Afrique 

eriens 

i s iens 

ocains 

tiens 

agnols 

tugais 

igostaves 

cs 

res Nat ionali tes 

TOTAL 

:ourcentage 

moins de 
1 an 

10 

14 

1 

39 

83 

2,76 % 

+ de 1 . 
an motns 
de 4 ans 

47 

29 

14 

44 

16 

156 

5 ,18  % 

av 4 ans 
mo i r s 
mo i ns dc: 
6 ans 

46 

? 4 

o ans au 
moi ns 
moins de 
10 ans 

10 ans 
ou 

D lus 

116 

29 

311 

117 

30 

26 

1Z 

145 

4,81 % 

123 

13 

~T 

13 

603 

1165 

488 

158 

23 

22 

2026 

20,01 % 67,24 % 

TOTAL 

REVENUS MENSUELS en FIN D 'ANm (salaire nei ) 

117 

40 

26 

157: 

667 

"339" 

39 

14 

112~ 

79 

3013 

100 % 

NAT10NALITES 

an<;ais de souche 

angai s par option 

ys f rancophones d'Afrique 

geriens 

nisiens 

rocains 

atiens 

pagnols 

>r tuoai s 

luaos taves 

ircs 

jtres nat ionali tes 

TOTAL ................ 

Pourcentaqe 

a 

1690 F 

22 

1 2  

14T 

55 

28 

10 

36 

314 

10,42  %, 

de 1691 

a 3940 F 

33 

20 

~7W 

~TW 

33™ 

1432 

de 394" 

a 4389 F 

19 
r 

r 

TJT 

"W 

57 

1 5  

10 

4 93 

47,53 % |16,53 

de 4390 

a 5000 T 

29 

259 

97 

"62 

19 

19 

6 

505 

16*7/6"'i 

pius de 

5000 F 

133 

3 9  

58 

13 

1 

264" 

"8776"%" 

r0TAL 

11 7 

77 

Y7 

1573 

"'66™ 

"337 

39 

14 

112 

79 

3013 

100 % 



Abonnements revues 3000 Frs 

Locations cassettes 
video 

1000 Frs 

Fetes 3500 Frs 

Appareil • photo 1000 Frs 

Materiel 1abo-photo 2500 Frs 

Sport M.T.E 1000 Frs 

Reductions spectacles 1000 Frs 

T otal 13.000 Frs 

Budget Animation 1983 : Foyer G. Frere 

Locations casgettes 
video 

1500 Frs 

Nuits cinema 1800 Frs 

Spectacles 3000 Frs 

Decoration Mosquee 1000 Frs 

Fetes 2000 Frs 

Achats jeux 1180 Frs 

Voyages 5000 Frs 

T otal 
i 

15 . 480 Frs 

Budget Animation 1980 : Foyer P. Kruger 



Video + Magnetoscope 1650 Frs 

F i Ims  2000 Frs 

Spectacles 4500 Frs 

Sorties touristiques 3000 Frs 

Fournitures Alphabetisation 600 Frs 

Abonnements revues 15 00 Frs 

1 Total 13.250 Frs 

Budqet animation 1983 : Foyer N. Garnier 

N. B : Nous n'avons pu ofatenir le budget du Foyer 

Saint Pierre de Vaise, le directeur n'ayant 

pas voulu nous le communiquer. 

Chaque Foyer gere son propre budget, nous 

reproduisons igi leurs diFFerentes rubriques. 



BRROOVET 
12MARS JOURNAL DE L'ANIMATlON 

15 RUE DU DAUPHINE 6 9003 LYON„ 
TEL.854.6 2.55. 

PAB.1S c'est bientote Plus que 3 mois 
mt de faire un beau voyage. 

Pourquoi regrettac de ne pas avoir fait 
voyage, quand il sera trop tard. 
Gertains trouvent que 300F c'est cher. 

ix qui le pensent peuvent se renseigner et 
ipercevront que le prix du voyage seul, meme 
train est beaucoup plus eleve. 
Donc ceux qui sont interesses, depechez 

is, il reste quelques places pour 'PARIS, les 
,22 & 23 MAI 83» 

Avec le Perroquct, continuons a decouvrir 
:is. Ge mois, la grande Mosquee et le jardin 
3 plantes. 

La MOSQUfiE hispano mauresque dont le mina 
it domine le quartier, a ete construite dc 
12 a 1926« Elle possede patio, salle de prie 
;.s, bibliotheque et de remarquables decora-
Lons(tapisjcoupoles. . .) 

Le jardin des Plantes, a proximite de la 
jquee, comporte des serres, une inenagerie, 
les batiments du MUSEUM NATIONAL D'HISTOIRE 
rURELLE, qui regroupe de nombreuses collec 
ions scieritifiques . 

Nous consacrerons une demi journee a ce 
rtier particulie 

em 

VENDREDI 18 MARS 1983, la MTE recoit.l 
En effet,11Association CONGORDIA qui 
a plusieurs objets et en particulier 
1'organisation de chant iers et 11orga-
-nisation de randonnees (a themes) sera 
a la MTE le 18.03»83 a partir de 19H00. 
Nous (les animateurs/ des residents et 
des representants de Goncordia) reflechi 
-rons a 1'organisation d'une randonnee 
dans le Vercors en Juin 83 et a une 
collaboration pour la suite entre MTE 
et .G0NC0RDlA.iB§§5§s§s 

LA LECTURE, 
La plupart des foyers ont prevu des abor 
nements a divers journaux. Gertains pos 
sedent des salles de lecture. 
Ajoutons-y la lecture de livres et vous 
pourrez passer des moment s agreables et 
instructifs. 
Actuellement, nous avons recupere les 
livres de la plupart des toyers, nous les 
trions, les completons. Nous avons de ce 
fait une bibliotheque cenrrale MTE que 
nous divisons en lots d'environ 100 livre 
que nous remettrons aux toyers. Nous fe-
rons une rotation de ces lots reguliere 
ment vous donnant ainsi acces a environ 
1200 livres.(police/arabe/roroan/guerre. . 
En fin, pensez aux bibliotheques de vo-
tre quartier ou de votre ville ou vous 

aurez un tres grand choix de livres. 

BQNNE_LECIUEE_§. 

PETITES ANNONCES 
IDEES 
ARTIGLES 

'CfWSly 

Au PERROQUET, 15 rue du Dauphine 69003 LYON Tel. 85 4 6 2 5 5 



GETTE SAISON DE SKI 83 AUBA ETE UN FI&SGO 
DES LE MOIS DE JUIN, NOUS AVIONS RESEjIVE DES PLAGES DANS DES 

GENTRES DE SKI DE FOND. 
CETTE FORMULE N'A PAS L'AIR DE SATISFAIRE LES RESIDENTS ET TRES SCUVENT, ON NOUS REPAK 
DU CHALETj AVEC UNE POINTE DE REGRET. 

POUR 1,'ANNEE PROGHAINE» LA MTE ACCEPTF. DE RETENTER CETTE EXPERIENCE EN ASSOCIANT 
SON PERSONNEL, ET EN TENANT COMPTE DE CEUX QUE LE SKI ALPIN TENTE. 

NOUS AURONS DONC UN CHALET ET NOUS POURRONS PRATIQUER SKI ALPIN ET SKI DE FOND. 

Demandez nos nouvelles cassettes, deja appreciees par quelques foyerss 

LE PROFESSIONNEL 

CONAN LE BARBARE 

Deux excellents westerns % UN HOMME UN CHEVAL, UN FUSIL 

JOSEY WALES, HORS-LA-LOI 

Des aventures de James Bons: GOLDFINGER 

RIEN QUE POUR VOS YEUX 

BONS BAISERS DE RUSSIE 

Des filxns arabes, peu nombeeux encore, roais de qualites 

Aventures a Istambul 

ANA ANTAR 
Enfin, un film 16 inm passe actuellement dans certains foyers, il est 
tres valable et plaira a tous; i 1 s * agit de "LA PRINGESSE DES ARABF.S". 

PATINOIRE 
DERNIERE MINUTE a la demande de certains residents (N.Garnier) une experience intere: 

-sante sera tentee tres prochainement, a savoir des soirees a la patinoire de Charlemag 
(Perrache) ou un aniinateur vous conduira. HORAIRESi 20H30 a 23 H. 

PRIX 9F (location/entree/trajet en minibus) 

INFORMATIOKS i 

- En cas de maladie, 1* S6curit6 sociale verse la moiti* du 
salaire de base (ninimum i 30,96 f.) pendant 30 Jours. 
A partir du 31*me jour, elle verse les 2/3 du salaire 
pour tous oeux qui ont au moins 3 enfants k charge. 

- Les travailleurs en "Int^riw" et qui sont malades ont droit 
k uise indemnitft vers*e p*r 1® S*curit* Sociale et, dans 
certains cas, k une inderoit* cowpltmentaire, m#me apr*s la 
fin du contrate 

Pour en savoir davantage, consultet le C.A^I.O» , 15 rue du Dauphin* - 854.62.55 
Ouvert de 8 h. A 17 h. du L08DI au VEXDtEDI - De 8 h. i 12 h. le SAKEDI 



Dans ce numero, une invitat ion au voyage 

PARIS AU MOIS DE MAT 

Parley en autour de vous, et si vous ne 
voule' oas y aller scul, invite? vos 
camarades. 

FEVRTER, c'est le mois ou t out le monde 
franqais ou etranger, doit faire sa 
declaration d * imoots. Meme s i'vous ne 
paye? oas d'imnots, vous avey interet 
a faire une declaration oour avoir un 
paoier tres utile rui s 'aooe11e un 
"Gertificat de non imoosit ion". Au 
centre d 'accueil, d'information et 
d 'orient. at ion, rue du Dauphine, on 
pourra vous aider a remolir cette 
declaration. 

elles sont deja passees ' tnais vous les 
verre? encore : les nouvelles cassettes' 

L ' AS 
AVENTURES A TSTAMBOUL f en arabe) 
CONAN LE BARBARE 
BONS BAISERS DE RIJSSTE 
GOLDFINGER (James Bond) 
RABAA LA BEDOUINE <en arabe) 
JEREMIAH JOHNSON fwestern) 
BIG BOSS t (karate) 

Les animateurs vous proposent encore 
nuelrues sorties dans les Alpes oour 
decouvrir 1e ski de fond. Le ^ st 6 
fevrier, nous partons a Ment h ie res. 
II y aura ensuite deux sorties d'une 
journee, 1e samedi 12 et 1e samedi 
19 fevrier. N"hesite? pas a vous 

inscrire. 
Contrairement a ce nue beaucouo 
pensent, on ne se casse pas une 
jasfce ou un bras tou les 500 m. 
Le ski de tond, c' est de la prome-
nade sport ive dans les forets, et 
non pas, comtne a la tlllvision, une ̂ 
descente terrible sur une pente gelee. 
Ensuite, on a moins froid <-uand on 
fait du ski 'ue 1orsnu 'on reste a Lyon, 

specialiste 

15» rue 

69005 - LYON 



V O Y A G E  P A R  I  S  

i1•faut 
les:v;reg 
-1pgues 
acotnpt e 

un 

C'est tait. L'hotel nous attend au coeur de 

pARlSJles ̂ '21.22.23 Mai 1983. 
Cest d 'accord, le car nous emportera vers 

PARIS le 21 Mai a 6h00 et nous raasSnera le 23 a 17hO(). 
II est prevu de le garder dans PARIS les 3 jours. 

' Pour faire de ce voyage une reussite complete. 
continuer a jouer le jeu dont nous avions ftxS 
es le 27 Novembre 1982 lors de ia riunion des d4 
riserver des malntenant son voyage en versant 

de 100 F. 
prevoi r la possibllite d'une epargne en versam 

par exemple 50 F par mois et ainsi payer sans s'en aperce-

-voir le voyage. 
;V. prevoir votre part icipat ion a une rdunion de 

prioa^at io-i de ce voyage. Nous pourrions nous rencontrer 
a la MTE un saraedi raatin par exeraple. 

Nous vous proposons d'organiser ce sejour en 

demies journees et soirees, 
' '  ^ D e s  p i s t e s  i n t e r e s s a n t e s :  

... - Trocad̂ ro/mus6e de 1 'homroe/t our Eiffel 
' •- Zoo de Vincennes/Parc floral/Musee arts africains 
-Centre Pompidou/ Palais de la decouverte/Musee Gre-

"vin" Mosauee/ Jardin des nlantes /Musee d'histoire nat. 
- Louvre <ant iouites orientales)/ Marchd aux oiseaux 

II va de soi aue cette orgapisat ion du se jour 
n1est pas obligatoire et nue chacun peut organiser son 
sSjour coTnme i 1 1 'entend. ^ ^ 

2 7 ^ 2 3 ^ 8 3  

Ce H»is, avec le Perroouet decouvrons le MUSEE DE L' 
HOMME: ce musee, oul est aussi centre de recherche, est. 
consacre I 1'hotnme et regroupe des collect ions des 5 
cont inent s . On y decouvre mille merveillee, objets reli-
-gieux, ut ilitaires. La galerie d'Ameri^ue montre des 
tetes rSduites par les Jivaros. D'autres galeries sont 
-".consacrees a 1 'Afrioue, k 1 'Europe, a 1 'Asie et 1 'Aus-
: -tralie,. 0« ¥'• -FAIT.'-'LE'TOIIR DU MONDE EN QUELQUES HEURES. 

Avec le Perroruet, decouvrons aussi la 
Tour Eiffel* 
Symbole de PARIS, c'est aussi le monu-

;. -ment le plus vislti. 
' Une visite au deuxiense etage s ' impose I 
rui veut connaftre Paris de haut. 

Les tcavaux dur£rent 2\ ans et les plans 
furent'respectSs au mm pr6s. Elle ne pese 

" rue 7000 tonnee. Avec 1'antenne TV, elle 
mesure 3 20m. Elle fut construite en 1889. 

Elle recott 15000 visiteurs par jour. 
La Tour Eiffel, c 'est la reine de PARI'*• 

UNE VISITE k 1E PAS MANQUER 

ELLE EST 
IUR VOUS, DANS VOTRE FOYql 

ET GPATUITE. 
MEME APRES UNE ABSENCE,N HE 

TEZ PAS A Y RETOURNER. • 
SI VOUS AVEZ UN PIGBLEME Pi 

NEL DE FORMATION A REGLER,PARL 
EN' AU FORMATEUB. 

AUJOURD'HUI, PLUS QUE JAMAI! 
IL EST UTILE DE COllAITSE LE 
FRANCAIS ET LE CALCUL POUR POU' 
SUIVRE DES STAGES FPA.DE PREFOI 
TION OU DE RECYCLAGE. 

SOYEZ SYMPA, PARLEZ-EN AUX i 
-MARADES QUI ME PEUVIST LIRE t: 
PERRpffiJET. CETTE <*C0LE EST POU! 

Qa C& eux'Z^ 
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: en 

Ge 6° riumero du Perr 
pecial. Tout d 1 abord, il. esi; 1 < 
vant les vacanccs• Le prociiain 
eptembre. Nous voulons ensuite faire le 
oint sur" 1 'aniniation,, Nou.s presenterons 
n panorama rapide fcout ce qtsi s5est rea-
ise pour en discuter le 5 juirn avec vos 
epresentants. 
insi nous preparerons au irieux la 
ouvelle saison 1982-1983» 

M A I •  , j 0 ! ? !  A C T i J A U T  

es longs week-ends de ce t: riires t r 
ien agreables, surtonr si ars crr: 
ideo peuvent nous dis r r ":i r._: ra" c 
ilrns en f ranqais ou en arauc »Lps 
quipes de magnetoscopo 1zont bler 

e voyage a Turin est deja irn sv.cc 
e car etait complet depuis Iv. 1' 
ette date limite d®inscription a 
espectee par tous. Cc qui facilil 
' organisation. 

-oycrs j 
cornpr is . j 

Le 12 juin / Les residents de Rhin-
et-Danube seront a Geneve. 

ar groupe de 8, ceux de Meyzieii et de 
ruger decouvriront a pied les forets des 
onts de Tarare. 
a M.T.E. sera presente au forum des 
ssociations, au palais des sports. 
entree gratuite de 11 h. a 19 h.) 

ne information tres precieuse sur vos 
roits aux ASSEDIG est donnee dans six 
oyers avec des interpret.es turcs et 
rabes. Voir les panneaux d 5 af fichage 

B A L L Q M  #1 fcl a. 

iG mundial arrive,,, Le 
euvent se rejouir, Le.s 
eront un montage des r 
eront disponibles peu ;;p> 

y*. ,",H 

L$animation dans les foyers, cela 
veut dire des loisirs voulus par les re-
sidents et organises avec eux. Les ani-
mateurs n'imposent pas leur marchandise, 
ils proposent, c'est different,et tentent 

^ de coordonner les actions des foyers. 

I Partout se mettent en place des 
GONSEILS DE MAISON, dont les membres elus 
representent 1'ensemble des residents.Ils 
sont les int.erlocut.eurs privilegies des 

i animateurs et les veritables moteurs de 
11 animation. Leur role est double: 

1- Proposer et definir les activites qui 
interessent la majeure partie des residents 

2- Gerer le budget de 1'animation , 
renouvelable chaque annee. 

Nous attachons donc la plus grande 
importance au conseil de maison qui,pour 
nous, est seul capable de decider les 
choix et les orientations dans le domai-
ne de 1'animation, car i1 represente 
1 'ensemble du foyer» 
Le budget-animation de chaque foyer a ete 
vote en decembre. A mi-chemin entre le de-
but et la fin de 1fannee, nous posons la 
question: comment ce budget est-il gere 1 
Va-t-on attendre le 31 decembre pour 
engager les depenses prevues ? 

E ^ g U N  i O M  I I  S  J U I N  

Cette rencontre reunira des delegues de 
chaque conseil de maison. Elle portera 

sur Vanimation: RIMN DE CETTE ANNEE 

et PREPARATION DE L'ANNEE PROGHAINE 

Nous y attendons : des SUGGESTIQNS, 
des IDEES, des DISCUSSIONS FRUGTUEUSES. 

Pour lancer le debat, la page suivante 
j fait le point sur quelques grands secteurs 
d*activites. 

pas s ionnes de 1: oot 
t cchniciens -de Tele-
: ii' "iirs buts ot des 

chaque rna5:ch. 

•MTE enregistreront tous les matchs et 
meilleures actions. Toutes les cassettes 

J 



La M.T.E. est dans le (bon) vent... Peut-etre est-ce vrai dans 1'audio-
visuel qui voit un essor prodigieux de la video. Le fait marquant de 
cette annee est pour nous 1'achat par 7 foyers de magnetoscopes Sony, 
achat finance par le budget-aniination de ces foyers et decide par le 
conseil de ntaison. Ainsi, le passage des cassettes sur les televiseurs 
a-t-il ete multiplie par 5 ou 10® 
Les cassettes proposees ne sont pas toujours parfaites, elles provien-
nent parfois de films bien uses, aux couleurs jaunies. Hous souhaitons: 

- ameliorer la qualite des cassettes, 
- repondrc toujours davantage aux souhaits des -residents 
- assurer un meilleur service de rotation des cassettes 

Tout cela sera possible si, dans chaque foyer, une ou plusieurs per 
sonnes savent utiliser ce nouveau materiel. D'ou notre effort constant 
de formation et d'initiation a la video. Gette annee, deux stages ont 
reuni entre 10 et 12 personnes, nous voulons poursuivre cet effort en 
ajoutant des stages de photo (reussir une photo et developpement). 
Le cinema ne disparait pas. Les amateurs de grand ecran peuvent etre 
rassures. Pour eux aussi sont prevus des stage de manipulation. 

Les voyages forment la jeunesse... mais ils sont chers 1 heureusement 
la plupart des budgets-animation consacrent des sommes importante pour 
participer financierement aux depenses. Depuis longtemps, PARTS, la GOTI 
D'AZUR, 1'ITALIE, sont des destinations tres demandees. Pour 1'avenir: 

- Faut-il en rester la ou choisir d1autres buts ? 
- Faut-il favoriser les sorties par foyers ou grouper les royers 1 
- Faut-il organiser des sorties plus sportives ou plus culturell.es : 

marches a pied dans les montagnes ou faire de la bicyclette ? 
A VOUS DE REPOEDRE 

Les sportifs ont toujours leur place chez nous, grace a 11association 
sportive et culturelle de la MTE, Ge club ouvert a tous, residents ou 
non, permet a*assurer la pratique possible de tous les sports. Nous 
offrons : 1fencadrement technique pour 1•initiation, 11entrainement et 
la competition, ainsi que la garant ie contre tout risque d' accident:. 
Gette annee, une equipe de foot, une equipe de volley et deux equipes 
d1echecs ont bien fonctionne; elles reprendront probablement en sept. 
D8autres disciplines pourront debuter si des residents le souhaitent. 

Dans chaque foyer existent des cours de franqais, ils vont continuer. 
Des cours d'initiation et de perfectionnement a la langue arabe ont 
commence dans trois nouveaux foyers. Ils vont reprendre en octobre. 

Un domaine en sonimeil: des .BIBtrKg-liEOIIES„ Des livrent 
il la poussiere. Faut-

dorment dans 
renouveler les stocks, s1 abonner a des re.vues ? ' 

Enfin, des septerrore, nous informerons tous ceux qui le souhaitent que 1 
formation professionnelle existe. Des STAGES, des GOURS DU SOIR vous 
attendent pour vous perfectionner dans n'importe quel metier. Voss savez 
que nous sommes disponibles pour renseigner chacun sur ses droits et 
ses possibilites. 

Depuis longtenps, nous organisons des sorties de ski de fond. Noud avons 
dti bon materiel et nous connaissons bon nombre de pistes bien amenagees. 
Cette annee, les amateurs furent moins nombreux que d'habitude. Regret-
tent-ils les chalets de Lans ou de Villard-de-Lans ? Gette question sera 
debattue le 5 Juin. 



PERROQUET 
W 5  M A I  JOURNAL OE l/ANIMATION 

15 RUE DU DAUPHINE 69003 LYON 
TEL. 85 4 62 55 

BONJOUR! 
Cest le printemps ! 

Chez nous aussi, le perroquet retrouve 
une nouve11e jeunesse, En effetj comme 
proxnis daxis 1 e dernier nuinerOj nous Hvons 
le plaisir de vous presenter le successeur 
de Richard Bouquin; Patrick Galante,jeune 
et dynamique, dont vous decouvrirez 
bientot tous les talents. 

TOUJOURS A VOTRE SERVICE, 
LE PERROQUET NOUVEAU CONTINUE 

A LA BELLE ETOILE 

Les amateurs de camping peuvent trouver 
chez nous des tentes pour 1'ete ou pour 
les week-ends de mai et de juin. 
Voici les tarifs: 

Orande"t entF 
6 places 

Petite tente 
.3 ou 4 placesl 

1 TUO i 5 
15 jours 
1 semaine 

250 F 
130 F 
70 F 

150 F 
80 F 
50 F 

onnaissance 
m STAGE VIDEO - LES 3/4 avril, 10 resi-

dcnts se sont rc.trouves 

pour percer les secret:s de 1 a video• Xls 
ont appris a utiliser la nouvelle camera 
couleur achetee recemment. Comme Lravaux 
prat iques, ils sont tous alles £ ilmer 
les animaux du parc de 1 a Tet:e d*0r. 

Stage PHOTO - Corranent reussir de belles 
Photos ? Ce fut le stage 
du 24 avr i. 1» 

Le 17 avri1, 24 residents de RHIN et 
DANUBE sont alles au spec-

tacle organise sur la Chine par "Connais 
sance du monde". Le billet etait paye 
par le budget du conseil de maison. 

Tous les grand journaux ont plusieurs 
pages de pet ites annonces. Le PERROQUET 
est un grand journal, Comme eux donc, il 
peut offrir a ses lecteurs des petites 
annonces. Mais il est le seul a les 
offrir GRATUITEMENT. Donc, pour vendre 
un frigidaire, pour acheter un costume 
ou un couscousier, envoyez vos annonces. 

ELLES SERONT LUES PAR 4.000 LECTEURS 

A VENDRE Appareil de photo 24 x 36 
KONICA auto reflex 

automatique et manuel -priorite a la 
vitesse - deux objectifs : 50 et 24mm 
un zoom (70 - 150) - flash electronique 
prix neuf du tatal: 4624 Fr. 
vendu : 3 5 00 F r. 
S1adresser a Mr Baillette 874 - 03 -78 

LE MUNDIAL 
La coupe du monde comnence le 13 juin. 
Nous savons qu«il y a dans les foyers des 
passionnes du football. Nous avons donc 
etudie la question de la retransmission 
des matchs aux differentes heures de la 
j ournee. 
Un fond de 50 cassettes video nous a ete 
accorde par le Directeur General afin 
d'enregistrer tous les matchs et de les 
repasser dans les foyers qui les deman-
deront. Ces cassettes viendront s1ajouter 
ensuite a la videotheque MTE qui comporte 
deja une quarantaine de titres. 
Enfin, dans chaque foyer pourront etre 
installes des panneaux du Mundial sur 
lesquels seront inscrites les dates des 
matchs et leur heure de passage a 1'ecean 

•,* u-:v :y 
Parmi les nouvelles cassettes qui ont de-
ja fait la joie de certains foyers, nous 
notons : FLASH GORDON (science fiction) 
LE TRESOR DE LA MONTACUE SACREE 
MACISTE ET LES 100 GLADIATEURS 
CHAKKA WA AROUSA 

etc • •••••o < ' • • & • • • •  



LK MKNU 
LE VOYAGE A TURIN 28.29.30 MAI 1982 

Les reservations vont boti train. Plus que quelques places. Depechez-vous. 
Pour ceux qui viennent, qui ont la chance de venir, n1oubliez pas pour aller en 
Italie vos PASSEPORTS et pour revenir en France vos cartes de sejour, travail ou 
residence... 

VOYAGE A GENEVE 
Le foyer Khin et Danube voyage. II se rendra a Geneve courant Juin 82. 

REUNION 
Le 5 JUIN, vos delegues se reuniront sous la presidence du Directeur Genera 

Les debats porteront essentiellement sur 11ANIMATION ecoulee et a venir. Cette ani-
- mation est faite pour vous. Voyez vos delegues pour leur souffler des idees... 

CULTURE 
Les beaux jours sont la. Ce n'est pas une raison pour deserter les cours qu 

vous sont proposes GRATUITEMENT dans les foyers. 
Chaque foyer vous propose un cours de franc^ais, et pour le moirent sept vous propose 
des cours d ' arabe 

Ceux qui aiment la lecture ne devraien.t ...pas_ oublier que beaucoup de f oyers 
ont un fori3~l!e~Tivres a leur disposition. Prenez un bon livre et installez-vous 
soui^imlarEii^' ' "^ 

MARCHONS SOUS LE SOLEIL 
Une experience qui avait plu est renouvellee cette annee. 
Le 12 JUIN, ceux qui aiment le depaysement, le sport et la nature se leve-

-ront t6t et iront avec Patrick faire une grande balade dans un des massifs mon-
-tagneux qui nous entourent (JURA/VERCORS/CHARTR.EUSE/BUGEY/ALPES...les beaux coins 
ne manquent pas. 

ECHEC 
Si les echecs,sont votre passion,ou bien 
vous ont,un jour tente,11occasion vous 
est donnee de faire leur connaissance; 
Depuis deja deux ans une equipe existe 
au sein de 1'ASCMTE,au foyer General-
-frere,et obtient de bons resultats au 
point qu'une deuxieme equipe s'est formee 
pour la saison 82. 
Nous esperons trouver de nouveaux joueurs, 
II est tres facile d1apprendre a jouer. 
N'hesitez pas a vous faire connaitre de 
votre animateur! 
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avez suraoeat lu le derni er num&ro du 
oquet^celui d*Octobre»Il proposait de 
reases «etivit6$«ncus espferons que vous 
eaascleres d*autreseHais parlarst peu de 
t,par sfssqiae de placesui nouveau bu31fein 
naitreeEn effet uous voua aimongoas ia 
sance d*un petit permquet sportif qu» 
d6cowrirez bientSt daas votre foyer. 
'a b£f.tis^»LE3 CliffilPeiS DU PEIKOOUET",, 
era le bvlletin ti^informaticn de notre 
ciatios spertive de leASC MTE» il parai-6. 
4 f023 par an*i(aus espSrons grSce a 1 u: 
e mievot comtaitre 1 »ASC et proposer a 
des aetivites sportives passionantes» 

56 iXIfi 

un Dn ssaedi cie Mcesbro, nous 1 oxierons 
et visfcteroas Lyoa* Eous le ferons pour 
vee les el<5ves des cours du soir de la 
et «vec les form&teurs qtti le voudront, 
avens des idies (ausiesisites$usines 
iisseneatse,,)# Domxez-»®us les vStres 
ous essayerons de vous faire plaisir, 

B6guli5reraent, potir certains foyers, pn 
toute la HTE, ncus vous proposerons 
sortie. 
irflB» S. la d&couverte de la rfegion 
e Alpes (Pilati|SteEtieiuis8Le PMj|Cler~ 
t;Dijoa;Annccy»..) ou nous partircrm 
une eccasion (Balon de 1'Agriculture 
e, expositicne.ee)» L&, encore faites 
part de ves propositioas# 

WPORI © 
Ca y eat, ca Scbemge# Schaage les 
es eui seat. disns votr^TPyer^dgpiEts 
# iappel.lez«veus, il y a un stcck de 
is variis (rcsnmi,pq!icier»B»D« , arabe» 

arisationa e) e Ce stock on 1 *6change 
: celyi d'uu antre foyer. 

m 

m 

o e e .  

se Fmt o 

STAGE CINBKIUSAMBDI 22 OCTOBBB 
11 a dure de 5h du aatia A 1?h. 
Les stagiaires pr6sents,*taient de Chapoanav 
Gen6ral Prdce et St Pierre de Vaise. 
IIs ont passe une journSe studieuse® 
11 s ont apprisa. utilis€r tm appareil de 
cinema 16 !Kiv,Ils oat manipal* les appareils 
cn servics a la KTB poxzr ua joursdev«air 
proj ec tioani3tes<l&KS leur foyer ou d6couvrin 
de nouvelles tecbaiques. : 

L6epr«23 ffiicii.ee fxit la raise ea pratique aved 
projection dn filra U-Y A»z'I2, UN FluOTE - 1 
-IjAuS L 'AVIOM ,zet tiiscussiea sur cette ! 
agr^akle 

><* 
ncature 
'5 .•f**"' 

d*ua fila catastrophe. 

¥Cg,LEY/ Cne-i.:.-2 vmdredi,toas cetxx qui vsulezj 
jouer au Volley peiwent rejoindre les 
jouexa*s de 1 saSC de I8h h 23b dans le gym-
-nase 1?8 a-/ G6nerel Fr6re Lyo» 86, 
La saiscn a bien cmaencC1 *r«? un -natch 
aiical le 14 octobre ccatre la Haji Parilly 
EC£SCS/~ Cha»: 
des juueurs 

mercredi a partir de19b45, 
r^unissent ca 15 ru r du 

Dauphin*,pour' des renccntres asnica es,et 
auBsi pour apprendre a jouar«>La po -te est 
Guverte attx curxcLtx.Cot* c*p6titi <n,l 'ASC 
& cette min&e 2 6quipes inscrites -.n chaa-
-pionnat.L'6quipe 2 k perd» son pramier 
Hatcfa 22 a 10 contre fontaine St M trtin. 
L*6quipe 1 n®a pas commenc* faute de comba-
-tant.MatcM pr6vu$ le 27/10 et le OS/ll 

1 

f 
P'C0TBALL/ La toute jeune Sqtiipe de G6n6ral- • 
-frdre d6bute fort bien en c*p6ti ion. 1 

1er matcii gagni contre St Mauricec.ie Dar/3/2f 
26IB match gagn6 contre Ziilikpkmi-9 3/2» 
3£m matcii dSfaite contre Ch^/d'Oul 1 ins 3/4, | 
Aim match gagn& contre Avia 7/3® \ 
Prechame rencontre le 29/10 contr 1 '6quip«i 
Gazelec 0S¥*Bomie chance pour la s i te du 
chanpionnate ; 



idhsms 
fetre tmdget regorge eticore d*axfenf a-

. i or s~~^ue3.„#nn.ir 'ie7J ̂ m^^eiT^procEx^ 
' Pettrqttei ee paa abeimer^ votre_ foyer en 
plus de« jrnCBai» h des__rwsMSjmcliseS 
9u"ie votre pays. II y a de» ceataines d". 
tTtrei"~intjferaaaapt_"^aa«~"to'jis 1 us gamainea« 
Uae v*r l*t* ay#flaaate f&it une lecture_£-

r*abl e. 

.r 
H J. 1. SnoHhD 

-free 
JEu Sutre iS<Sei pourquoi ne pas faire un don: 

& 1 *Associatien sportive de la MTI? {1 *ASC)»| 
De cet t e fag.oa vous ouvrez votre fover et : 
les rir. tdeats i une actiwit6 sport i ve ou 
» 1 a d^couverta <Vun sport sans engageraent 
ou 6 la possibil 116 dfe ski ou de raBdonnSe,, 
8®aseignsz~w@tts, ampr^s des respeasables de | 
i 'ASC. : 

i® IF^" 

r
;.%$ 

\t? s 
• 

1s estte onn*« la MTS a eu 32 ans» 
2= dti 11 au 20 Rovembre $e tiendra & Lyon 

tme cxposition aMtmiobile k la Foire de 
Lyoa® 

Si vous avez eavie de voir d'autre» £11 
n' itez pas h nous 6crire,nou* ferone 
notre possible pour vou* les avoir. 
Peut-§tre svez vous d&ja vu la liste tr 
varie des titres que nous vous preposon 
nous vous en citons rapideaent quelquei 

pour ra&aoire» LD PSCFES8I011KEL MLKOKC 
RAMBO/MAD MAJ0.'ESPIGS OUI M'ADtAlTJ.1 
LE JEIJ DS LA MOlf BltlCS CW*I 
LE GAMG DS3 FE5BBS JIMIS/B. CBB0/il4i 
0GHM1.&T Al, ¥1DM/LA SOEll DO ROPETl/ 
OY00K I,A TAIAJ-l/LS DUSL BSS TlfllSy^IlGI 
LB PASSA8B/1SPI0S LBVH t©l/lS B 
LSS KAKSLOUIES/L 'MM2B, CBOC 19l1/%lS BC 

ics accords 
franco~alg6rtens se tezraiaent le 31 
d-*ceabre 1983« Les t itriems iatirea##: 
sent pri6s d.e vit# v«Bir sa CeAeleO» 
pour reapl ir letar clssster~retow. 

•l.V ««i 

,51 
Nou.1 soasies heureux de voixs ssmcacer eue: 

i e vice pr6eident de 1'ASCMTE, Monaieur i 
Daniel Bailiette, directeup du foyer Gene- j 
-ral Frdre, vicrst de rece~#oi.r la niMaille ! 
de brcnzc de jeunesse et Sports. ; 
Oel A r6cmpea.se les efforts qu" ll fait de- ; 
-puls lcagteaps pour promouvoir 1e sport ; 
popvQ ai re et accassible S. tous f inanc 16-re™ ; 
-oient .Cet te distinction rejaill it sur 1 a 11TBe 

*os itiicitatlons d Daniel Baiilette. ! 
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204 FBUG50T ~ bc» fetat -
boa motew ~ batterie et frei; 
neuf3*- bas prir- tel 801 45 

305 S PEUGSOT - 1980 -
tr6s bon 6tat- prix argus i 
discut<sr$ 25@000 f - tel «nt d 
recteur du C®A®1*0® 

gui tare folk & six cerdes 
250 F. Tcl 854 62 55 Mr Salan 

ft II K 0 N C B S 

CONCOURS 
Rous sonmies hevureux de veus donner 1 es 

nms des deux gagnants de cetre cencours 
,mensuel. II sagit de Monsieur EL MUMOAl) 
Abderrahaane (foyer gsfrSre) et de Monsieur 
B1 Hassan AIT MGM (foyer g.Frire) qui ont 
dtcouvert FABID AL ATSACHE dans la photo 
puzxle. II s gagnent une cassette de re 
chanteur. 
ris n*ont pas le droit de concourir ce mois 

'peur wm laisser votre chance. 
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